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dre le crayon et de montrer à ces gamins ce dont 

elle est capable. Les enfants sont surpris, heureux 

ils en redemandent. C.Sancho

Souffle « Kolektif » 
sur le Carnaval des 2 rives
Résumer la traversée musicale du Kolektif Istanbul 

le 25 février dernier, pourrait tenir en une phrase, 

livrée par l’association APAY : «Plus les cultures se 

partagent, plus elles s’enrichissent»… Des enfants 

de Triboulet aux familles de la MAC Palmer, tous ont 

été touchés par l’enthousiasme et les sonorités de 

ces musiciens venus donner le ton du Carnaval des 

2 rives 2010. C’est alors, à la croisée d’un souffle 

d’accordéon et de la naissance de «Grandes Per-

sonnes», dans les ateliers installés dans la char-

treuse du parc du Loret, que la Turquie, à l’honneur 

cette année, a mobilisé l’attention mais surtout la 

créativité des cenonnais. 

Printemps des poètes
Après avoir passé des semaines à écrire des textes 

en ateliers, que ce soit à l’école, dans les foyers de 

la commune,  en stage d’alphabétisation, les res-

titutions de ces textes et poésies sont toujours un 

moment fort d’autant qu’elles se déroulent tou-

jours devant le Maire et les élus.

Ce sont les adhérents des foyers qui ont ouvert le 

bal le 18 mars en proposant au public venu  en 

très grand nombre au Château Palmer une repré-

sentation sans faille et qui a visiblement enchanté 

les spectateurs. Une quinzaine de seniors avec un 

trac évident, ont, dans une mise en scène de Fa-

brice Ducourt, lu et théâtralisé les poésies parfois 

émouvantes et souvent très drôles où la femme 

était au centre et toujours honorée. En seconde 

partie, ce fut le chanteur Valérian qui ne chanta 

que des chansons écrites par des femmes plus ou 

moins connues d’ailleurs.

Le soir même, les élèves des écoles cenonnaises 

ont également déclamé leurs textes sur une mise 

en scène de Wahid Chakib, à la médiathèque, ils 

étaient accompagnés du quartor musical Tafta.

C.Sancho

Dans sa bulle, 
depuis «Belle Lurette»
Lucile Gomez, auteur et illustratrice de BD («les 

seins» album édité chez «Le cycliste» éditeur bor-

delais et «Les fables de Belle Lurette» édité chez 

Drugstore), en résidence durant plusieurs mois 

sur les 4 communes, intervient à la médiathèque 

J. Rivière avec des élèves des classes de primaire 

et de collège.

Elle répond d’abord aux questions visiblement 

préparées des enfants qui veulent savoir comment 

elle est devenue dessinatrice, comment elle a été 

remarquée,  pourquoi elle fait ce métier et bien 

d’autres souvent plus pertinentes, avant de pren-

3 mots, 1 image…

  Kolektif Istanbul  « Les grandes personnes »  

Normalement dans votre boîte aux lettres tous les mois sauf en août, en alternance, quatre TEMPO et sept TEXTO. S’ils n’y sont pas avertissez-nous : 
05 57 80 70 30 ou sur tempoettexto@ville-cenon.fr. Vous les trouverez également dans un service public ou un commerce près de chez vous : 140 
points de dépôts dans tous les quartiers. La liste est disponible sur le site Internet www.ville-cenon.fr où  vous pouvez aussi lire TEMPO et TEXTO, 
disponibles en version numérique. Merci de diffuser ces informations. 
Prochaine parution de TEXTO entre le 3 et le 7 mai  2010
Prochaine parution de TEMPO : juillet 2010

Changement de distributeurs de TEMPO et TEXTO
Objectif : zéro oubli dans les boîtes aux lettres !
Dorénavant, deux périodiques d’informations locales sont distribués dans vos boîtes aux lettres par du personnel municipal. Merci de nous informer 
de tous problèmes de réception. Nous pourrons ainsi réagir au plus vite. L’information municipale est un service public auquel chacun doit avoir accès. 
Ne laissez pas un problème sans réponse. Merci d’avance de votre coopération. 
O5 57 80 70 30 ou tempoettexto@ville-cenon.fr

Où trouver TEMPO et TEXTO ?…

Lucile Gomez
  

 Printemps des poètes    



ça y est ! Le budget 2010 est enfin voté. J’aurais préféré que ce vote intervienne plus 
tôt mais l’Etat a pris beaucoup de temps à nous transmettre les informations indispensa-
bles à son bouclage. Acte fondamental de prévision et d’ajustement de dépenses à des 
recettes, le budget traduit notre projet pour Cenon. Il montre aussi notre participation à 
la relance économique locale et nationale par un effort soutenu en investissement. Nous 
avions besoin d’ informations fiscales et financières fiables pour le voter. Le dossier de ce 
TEMPO explique plus en détail les priorités du budget 2010.

ça y est ! Le parc du Cypressat ouvre officiellement ses allées, sentiers et paysages aux 
citadins. Cenon s’agrandit de 17 hectares, de nature publique, supplémentaires ! Ce n’est pas tous les jours qu’une ville aussi 
urbanisée que la nôtre peut offrir de nouvelles prairies et fôrets à ses habitants. Je vous invite à participer nombreux, entre le 5 
et le 9 mai prochains, aux festivités de son inauguration : visites contées, siestes musicales, pique-nique convivial, etc. Le parc 
du Cypressat est un des maillons cenonnais (avec le parc Palmer) du vaste projet intercommunal appelé «le Parc des coteaux». 
12 kilomètres de promenades nature, reliant les parcs publics de Floirac, Cenon, Lormont et Bassens, en cours de réalisation 
dans chacune des villes sous l’égide du «GPV».
           Alain DAVID
 Maire de Cenon
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www.lerocherdepalmer.fr, blog des jumelages, agenda actualisé, etc. 
En quelques clics, retrouvez des compléments d’information sur les articles signalés dans ces pages par                               
Participez aux forums, suivez le chantier du Rocher, feuilletez Tempo, partagez vos connaissances sur l’histoire de la ville. 
Vous souhaitez diffuser une information dans les publications municipales ? 
Contactez nous à l’adresse suivante : tempoettexto@ville-cenon.fr



Des « fanatiques » du patrimoine Cenonnais 
Attachée à la richesse et à la diversité du 
patrimoine cenonnais, notre association 
les Amis de Saint-Romain et du Patrimoine 
Cenonnais a participé à la rénovation de 
l’église en participant, partiellement, au 
financement de son horloge. Elle prend 
actuellement en charge la rénovation de 
l’orgue…
Conscient du fait que le patrimoine ne se 
limite pas uniquement aux bâtis (églises, 
châteaux, etc) nous comptons valoriser puis diffuser la richesse du fonds 
des archives municipales (du fonds de cartes postales de Jean Saenz) à 
travers des expositions… 
Lorsque Gilbert Perrez nous a fait lire son livre, nous y avons trouvé des 
informations vérifiées, bien documentées, et des anecdotes… Un ouvrage 
de qualité qui contribue à la conservation et à la diffusion du patrimoine 
de Cenon. Il n’y avait donc rien de plus naturel pour des «fanatiques» 
du patrimoine comme nous de le soutenir en lançant une souscription 
pour son édition… Robert Bié, Président de l’Association les Amis de 
Saint-Romain et du Patrimoine Cenonnais

La Vieille Cure était comme un village à Cenon 
Mon père fut concierge de la Vieille Cure 
à partir du 1er février 1949. Il y est resté 
7 ou 8 ans. J’ai le souvenir d’un grand 
village, il y avait beaucoup d’agitation et 
de vie, tout le monde se connaissait et 
s’entendait bien, mais comme dans tout 
village il y avait les «petites histoires». Le 
travail de mon père consistait à ouvrir et 
fermer les grilles matin et soir, ma mère 
quant à elle faisait le ménage dans les 
bureaux, mais elle faisait régulièrement des merveilles, et ce jour là, tous 
venaient piocher dans le plat. Ginette Dijeau, Palmer

«J’avais 15 ans on m’avait donné un bureau...» 
J’ai toujours vécu à Cenon où je suis né en 
1926. Entre septembre et octobre 1940, 
mes parents avaient demandé à M. Jas-
sin, directeur adjoint de la Vieille Cure, de 
m’embaucher. Chose qui a été faite (…) 
et j’y ai commencé à trier les bouteilles à 
l’extérieur avant leur nettoyage.
Entre fin 1940 et début 41, quelques 

mois après l’installation d’une nouvelle direc-
tion, je fus convoqué pour passer un examen : 
une dictée et un problème. A la suite de quoi, je 
suis nommé responsable du magasin. J’avais 15 
ans. On m’avait donné un bureau (…). J’étais 
heureux à cet âge-là (rire). En plus j’ai pu, en 
un an, économiser suffisamment d’argent pour 
m’acheter mon premier petit poste radio qui 
nous permettait (à mes parents et moi) d’écou-
ter avec discrétion radio Londres  (…). 
A la fin de la guerre, chaque semaine, la direc-
tion de la Vieille Cure donnait aux jeunes de 
la Vieille Cure (appelés J3) un colis dans lequel 
nous avions un peu de viande, quelques gour-
mandises (...) et du sucre que nous cassions le 
long des tonneaux. Du sucre que nous jetions 
ensuite derrière le domaine de la Vieille Cure où 
se trouvaient des prisonniers russes chargés de 
faire le brouillard artificiel le long des coteaux 
jusqu’à l’église Saint-Romain. Des tranchées 
étaient creusées à la Vieille Cure pour que nous 
nous y réfugions en cas d’alerte... Un souve-
nir que je garderai jusqu’à la fin de mes jours. 
Octave Gonzalez, ancien magasinier de la 
Vieille Cure 

Des cartes postales pour le patrimoine de 
la collectivité 
«Mon père collectionnait des timbres déjà. A sa 

mort, quelqu’un 
m’a échangé 
ceux que je n’ar-
rivais pas à ven-
dre contre des 
cartes postales. 
Ce fut le point 
de départ de ma 
passion pour la 
collection. De-

puis plusieurs années je fréquente les brocan-
tes et les bourses de cartes postales. Comme 
animateur cartophile à Cestas, je reste toujours 
à l’affût. Par exemple, hier, j’ai acheté 6000 car-
tes postales (ndlr : veille de l’entretien, diman-
che 14 février). La collection que j’ai vendue à 
la Mairie de Cenon intéressait des particuliers… 
Je pense avoir fait le bon choix… En plus je suis 
rassuré car le jour où je ne serai plus là la collec-
tion n’ira pas à la poubelle… ni éparpillée sur 
les étalages des brocanteurs. Elle servira à la 
collectivité… Jean Saenz, collectionneur de 
cartes postales  

Vies d’icivues d
histoire de Cenon, 

des témoins parlent…
A l’occasion de l’édition du livre de Gilbert Perrez 

sur l’histoire de Cenon, Robert, Ginette, Octavo et Paul, 
des Cenonnais durablement ancrés 

dans leur commune témoignent.



Vies d’ici ’ici
Ancien météorologue et ingénieur du contrôle 
aérien, Gilbert Perrez, 70 ans, vient de publier, 

avec le soutien de l’Association des Amis de 
Saint-Romain et du Patrimoine Cenonnais, 

le premier livre sur l’histoire et le patrimoine 
cenonnais. Rencontre.

Je suis né et ai vécu mes 20 premières années à Ca-
sablanca, puis à Paris. Muté à Bordeaux, j’ai posé 
ma valise à Cenon où j’ai rencontré mon épouse qui 
travaillait à la mairie de Cenon. Après dix ans passés 

à Palmer, nous habitons au Clos de l’Empereur. Au 
bout de 48 ans de présence à Cenon, nous sommes 
Cenonnais de cœur. 
A la retraite, en nous promenant dans notre commu-
ne, nous avons été surpris par le nombre important 
de «châteaux». Il en reste 14 ; il y en a eu jusqu’à 
18. J’ai voulu répondre aux questions que nous nous 
sommes posées : «Pourquoi y a-t-il autant de châ-
teaux à Cenon ?», «Quel est le lien entre l’empereur 
Napoléon 1er et Cenon ?», etc…
Pour trouver une réponse à ces interrogations, j’ai 
mené des recherches partout où je pouvais trouver 
des informations sur l’histoire de Cenon : archives 
départementales, communales de Cenon et de Bor-
deaux ; de même dans les bibliothèques, les média-
thèques, les diocèses… Ainsi j’ai retrouvé par ce biais 
beaucoup d’archives sur la Vieille Cure  qui est une 
vénérable « vieille dame », une institution créée en 
1865 et dont les portes ont fermé en 1987. Au bout 
de 9 ans, j’avais réuni un amoncellement de notes 
qu’il fallait mettre en ordre, noir sur blanc. Ce fut 
alors le point de départ de la rédaction du livre. 

Je n’ai pas vu passer les neuf 
années consacrées au livre 
Comme dans toutes les recherches, il y a des pério-
des «fécondes» où l’on découvre des choses intéres-
santes, mais aussi des moments décevants où l’on 
n’avance pas. A la limite du découragement et prêt à 
laisser tout tomber, il m’est arrivé de rester pendant, 
deux, trois mois, sans trouver un élément pertinent 
sur l’histoire de Cenon. Là, je me suis dit : «Ben… 
c’est fini… mon livre n’est pas conséquent, je ne vais 
pas poursuivre l’écriture…» Puis, en persévérant dans 
mes recherches, j’ai découvert des archives qui m’ont 
permis de  relancer mon projet. En fait, un livre d’his-
toire n’est jamais terminé… Il m’est arrivé de deman-
der à l’imprimeur au tout dernier moment d’ajouter 
une où deux phrases car, lorsque des Cenonnais fu-
rent informés du projet, ils sont venus naturellement 
m’apporter leurs connaissances, leurs anecdotes…  
C’était passionnant et je n’ai pas vu passer les neuf 
années que j’y ai consacrées. J’ai appris énormément 
de choses sur Cenon, de l’Antiquité à la deuxième 
guerre mondiale. Et j’espère qu’il en sera de même 
pour beaucoup de Cenonnais. 

Partager la riche histoire de 
Cenon avec mes concitoyens
Après l’écriture du livre je me suis demandé que faire 
de ce travail ? J’ai vite trouvé la réponse en repensant 
à l’accueil chaleureux et inoubliable que nous avait 
réservé un homme magnifique, d’un grand huma-
nisme : René Cassagne. A ma femme et moi, il nous 
a donné la possibilité de nous épanouir dans cette 
ville. Nous y avions trouvé du soutien et du réconfort. 
Voilà pourquoi j’ai offert ce livre à la ville. Et je pense 
que c’est la meilleure façon pour moi de partager 
avec mes concitoyens cette riche histoire de Cenon. 
J’ai cédé mes droits d’auteur à l’association les Amis 
de Saint-Romain et du Patrimoine Cenonnais qui a 
accepté de l’éditer.

Retrouver le reportage vidéo lié aux interviews de ces 
pages sur le site de la ville, rubrique «Histoire locale»

Le premier livre sur 
l’histoire de Cenon…
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1- La Vieille Cure, en son temps
2- Histoire et patrimoine cenonnais écrit par Gilbert Perrez

3- La Vieille Cure au travail
4- Buvard « à la gloire » de la liqueur de la Vieille Cure 
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30 jeunes des Maisons de l’Animation et de la Citoyenneté, 
ont surfé sur les vacances de février et profité des sommets 
enneigés de la station de la Gourette dans les Pyrénées At-
lantique.
Deux séjours d’une semaine, placés sous le signe de l’auto-
nomie et de la découverte des pistes et dénivelés de la val-
lée d’Ossau. Au cœur du village de Bielle, l’hébergement 
proposé à permis à chaque jeune de se responsabiliser par 
rapport à sa chambre et à son lieu de vie.  
De retour «tout schuss» et bienheureux à Cenon, ils atten-
dent certainement les séjours d’été et d’autres expériences 
à partager…

Don du sang : 
L’asso booste les dons
Jean Didier Jandrot était représentant de l’association pour le don de 
sang bénévole sur Cenon depuis 2004. C’est donc tout naturellement 
qu’il décida de créer sa propre association en mars 2009. C’est la pre-
mière association de ce type sur la Rive Droite. Avec son épouse qui 
est secrétaire et une poignée d’amis, il compose le bureau. Ils sont 
désormais 7 ou 8 à distribuer les affiches chez les commerçants et ac-
cueillir les personnes lors des collectes de sang car c’est l’objectif final 
de l’association. La machine est visiblement bien huilée car les collectes 
de sang qui ont lieu 4 fois par an au foyer Ramadier reçoivent de plus en plus de donneurs. Actuellement ce ne sont 
pas moins de 70 personnes qui attendent parfois très longtemps pour donner le précieux liquide rouge. L’EFS (établis-
sement Français de sang) est très satisfait de cette réussite, le don du sang est indispensable pour sauver des vies et 
tous ces bénévoles l’ont bien compris. A la demande de quelques-uns des donneurs, l’association cenonnaise a décidé 
de faire une 5ème collecte, à titre d’essai, dans le bas Cenon au Château du Diable, une trentaine de personnes s’est 
néanmoins déplacée.
L’avis était unanime tant chez les donneurs que dans l’équipe médicale «l’endroit est bien plus grand et confortable».
Jean Didier Jandrot et les membres du bureau ont donc décidé qu’une nouvelle expérience sera réalisée dans le bas 
Cenon.                     C.Sancho

Pour tout renseignement 06 22 25 07 24
Les prochaines collectes auront lieu au Foyer Ramadier
Les 8 juin, 16 septembre et 21 décembre de 16h à 19h

...ma ville en bref

Mines réjouies et 
souvenirs enneigés…

ACTUALITÉs



Un relais sûr, une classe toute neuve
Le bâtiment est flambant neuf, ni trop grand, ni trop petit, il 
reçoit pourtant la seule classe relais de la Gironde, permettant de 
remettre sur les rails des collégiens en difficulté. La classe relais 
fonctionne depuis 2000 mais bien souvent dans des conditions 
précaires tant sur le plan des locaux que sur l’équipe enseignan-
te. Seule la coordinatrice Catherine Thomas s’est maintenue sur 
le poste. Après la maison de la promotion sociale, puis le Lycée 

professionnel Tregey, Alain David, le maire a accepté d’héberger 
la classe relais sur la commune en 2003, d’abord à la maison 
des associations puis dans un appartement en pied d’immeuble, 
ensuite dans un préfabriqué dans le Parc du Loret où la classe fut 
rattachée au Collège Jean Zay. 
Le nouveau local a ouvert ses portes au mois d’octobre 2009 
à quelques encablures du Collège donnant visiblement satisfac-
tion tant aux élèves qu’aux enseignants. Le maire, Alain David, 
Le recteur, Jean-Louis Nembrini, Alain Marois, vice Président du 
Conseil Général, l’Inspectrice adjointe d’académie, Mme Moari, 
le principal du Collège Jean Zay, Dominique Margueritat, ont 
inauguré cette classe en présence de Catherine Thomas. «C’est 
une classe, on y apprend, on conduit les élèves vers des valeurs. 
Joli mot «relais». Elle est destinée à ramener les élèves vers des 
classes ordinaires des collèges» déclarait le recteur qui poursuit 
en précisant qu’accompagner les élèves qui réussissent c’est bien 
mais qu‘aider ceux qui n’y arrivent pas, c’est encore mieux. 
Les acteurs présents n’ont pourtant pas oublié de saluer le travail 
considérable effectué par Catherine Thomas qui ne compte ni 
son temps ni son énergie pour ces jeunes, tout comme les ensei-
gnants et intervenants de la classe.
Quelques projets théâtre, arts plastiques, émissions de radio sont 
même au programme.
Les élèves qui fréquentent la classe viennent des 15 collèges de 
la Rive droite, ils y restent entre 6 semaines et une année scolaire 
maximum, ils ont tous des problèmes de comportement, sont 
absentéistes, ou déscolarisés.
«A la fin de la prise en charge, la plupart des élèves réintègre 
leur collège et nous préparons leur retour avec les équipes, pour 
les autres nous cherchons la meilleure orientation possible (ITEP, 
apprentissage...)» conclut Catherine Thomas.

C.Sancho

LP la Morlette, 
découvrir et se construire
Les enseignants de la classe de 3ème option découverte pro-
fessionnelle du Lycée la Morlette ont lancé un nouveau projet 
intitulé «découverte des métiers, découverte de soi» destiné 
à placer l’élève au centre de la construction de son projet 
d’orientation vers la formation professionnelle.
La classe de 3ème accueille des élèves d’une quinzaine d’an-
nées qui effectueront la suite de leur scolarité dans la voie 
professionnelle. Cependant bon nombre d’entre eux se re-
trouvent dans cette classe non par choix mais par défaut car 

ils sont en grande difficulté scolaire et personnelle. C’est 
pourquoi l’équipe pédagogique a réalisé la nécessité de tra-
vailler autrement en s’appuyant sur le projet culturel qui per-
met d’autres approches avec pour objectif de mettre l’élève 
au centre de son projet professionnel en étant au plus près de 
ses choix et de ses possibilités, lui redonner un avenir scolaire, 
restaurer chez lui l’image de soi et lui donner l’occasion d’une 
réelle expression.
Un film réalisé par Maiana Bidegain, permet de suivre au plus 
près l’évolution des réflexions, des attitudes des élèves lors 
de la découverte des milieux professionnels nouveaux pour 
eux, en l’occurrence la filière choisie fut «la restauration et les 
métiers de bouche». Pour ce faire, après la visite de quelques 
restaurants petits et grands, la plasticienne Carole Lataste, 
auteur entre autre de Blablabla (dictionnaire très particulier) 
est intervenue en ateliers d’écriture et d’arts plastiques à la 
médiathèque sous l’œil vigilant de Geneviève Dubois, di-
rectrice, Françoise Andrieux, professeur de français, et Jean 
Baptiste Beïs, cadreur, assistant de Maiana Bidegain. Anaïs, 
Soroya, Marie, Ibrahim s’installent et sont très vite contraints 
d‘écouter l’intervenante et de participer. 

C.Sancho

Le projet d’éveil culturel «A petits pas», ouvre sa 20ème édi-
tion sur une exploration du jour et de la nuit par une approche 
des arts et de la culture. Lors d’ateliers 
créatifs les enfants de 3 mois à 6 ans, 
sont invités à exprimer leurs rêves, leurs 
doudous, leurs pensées et sentiments 
en produisant des œuvres plastiques, 
sonores et imaginatives. 
Accompagnés de leur famille et de pro-
fessionnels de la petite enfance, ce sont 
alors de grands pas qu’ils feront sur le 
chemin des apprentissages de la vie et 
de l’autonomie. Durant 2 mois, la ma-
nifestation s’installe dans les différents 
lieux d’accueil et écoles maternelles par 
le biais de contes, de débats et de temps 
de lecture théâtralisée en vue d’une clô-
ture festive le samedi 29 mai à 14h au 
centre de loisirs La Ré d’Eau. Elle est 
menée dans un cadre partenarial avec 
les Francas de la Gironde, l’Education 
Nationale, les structures d’accueil de la 
petite enfance et la ville de Cenon.
Renseignements au 05 57 54 43 50
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Le C.I.O. (Centre d’information et 
d’orientation) qui dépend du Minis-
tère de l’Education Nationale a son 
siège à Cenon. Sa nouvelle directrice 
Marie-Line Tardivel entend bien que 
son établissement tourne à plein ren-
dement, elle a d’ailleurs pratiquement 
doublé la capacité d’accueil du mer-
credi, d’autant qu’actuellement ce 
sont les inscriptions post-bac sur Internet et que de nombreux lycéens viennent à la pêche 
aux renseignements. 
Le CIO qui couvre toute la Rive Droite d’Ambès à Créon ne compte pas moins de 10 
Conseillères d’orientation- psychologues qui reçoivent élèves et familles et 2 psychologues 
qui assurent l’Observatoire Espace Projet (O.P.E.) permettant aux élèves qui décrochent de 
se remettre sur les rails ou de bâtir un projet.
CIO - 88, cours Victor Hugo - 05 56 86 41 20

C.Sancho

Cap sur 
l’orientation !

Rêves, doudous et petits pas....

Catherine Thomas



Jusqu’au 7 mai inclus : Enquête publique
dans le cadre de la 5ème modification du Plan Local d’Urbanisme. Le dos-
sier pourra être consulté auprès du service Urbanisme de la ville aux heures 
d’ouverture des bureaux.
Le commissaire enquêteur tiendra une permanence le vendredi 23 avril de 9h 
à 11h dans la salle du Conseil Municipal.

18 avril : Vide-greniers
sur le cours Gambetta Cenon- Floirac
De 8h à 18h. Renseignements et inscriptions : Alimentation- presse «Chez 
Lili». 14, cours Gambetta- 05 57 54 09 56

25 avril : Journée nationale des victimes 
de la Déportation
La commémoration débutera à 10h45 : rassemblement à la Mairie puis départ 
du défilé ;  11h15 : dépôt de bouquets au monument aux morts où sera lu le 
message de la déportation. 11h30 : réception en mairie.

25 avril : Vide-greniers de la CSF
La confédération syndicale des familles organise un vide grenier réservé aux 
non-professionnels dimanche 25 avril de 9h à 18h place François Mitterrand. 
Adhésion participation 10e les 3m linéaires. Inscriptions obligatoires jusqu’au 
19 avril le lundi de 14h à 18h (sauf le 5 avril), le mercredi de 16h à 19h : 34bis, 
rue A. Briand (face à l’Hôtel des impôts) : 05 56 40 50 15. 
csfcenon@yahoo.fr.

29 avril :  La fête du printemps
Le Club Soleil d’automne et le CCAS, organisent une après midi- dansante à 
l’occasion de la Fête du Printemps, à 15h au Château du diable. 
Entrée gratuite sur inscription au 05 56 40 99 49 (Foyers restaurants. Mme 
Delhommeau)

8 mai : Commémoration de la fin de la 
2ème guerre mondiale 
A l’occasion du 65ème anniversaire de la victoire du 8 mai 1945, deux rassem-
blements auront lieu durant cette matinée du samedi 8 mai : 10h15, cimetière 
St-Romain (dépôt de gerbes), 10h45, à la Mairie (dépôt de fleurs à la stèle de 
la déportation et de la Résistance), 11h15,  dépôt de gerbes au Monument aux 
morts (participation de l’école de musique et lâcher de pigeons par la Société 
colombophile de Cenon) et réception salle du Conseil Municipal avec la par-
ticipation de la chorale Soleil d’automne. 13h30, banquet fraternel, château 
du Diable, 88, cours Victor Hugo. Renseignements et inscriptions auprès de 
MM. Chapa (05 56 86 65 50) et Charlot (05 56 86 05 51).

9 mai : Vide-greniers, haut Cenon
L’association «Vivre à Palmer et Gravières» organise un vide-greniers dimanche 
9 mai, place des Martyrs de la Résistance (rue Charles de Foucault – avenue des 
4 pavillons), à partir de 8h. Prix de l’emplacement  : 2s le mètre. Restauration 
sur place. Inscriptions et réservations par courrier : 19, place Voltaire.

23 mai : Vide-greniers dans le bas Cenon
organisé par l’association «Les Voisins de Brunereau», parking de la Mairie 
(Tram ligne A, arrêt Hôtel de ville). Voitures exposants : rue Max Nouaux (8h-
9h) ; prix de l’emplacement (3s le mètre). Ouverture chineurs : 10h-18h (sur 
place : buvette et restauration). Rens. 06 83 86 13 13

28 mai : 
«Fête des voisins – Immeubles en fête» 
Participez à la 10ème édition de la «Fête des voisins», belle occasion de parta-
ger un verre ou un repas avec ses voisins. Contactez le pôle participation des 
habitants de la Mairie qui recense les initiatives et peut vous aider à préparer 
votre soirée : 05 56 77 36 60.

Encombrants et déchets verts
Ramassage des déchets encombrants et déchets verts pour les 
maisons individuelles : sortez vos déchets le 20 avril au soir
Ramassage des déchets encombrants et déchets verts pour les ré-
sidences collectives : sortez vos déchets les 28 et 29 avril au soir.
Pas d’ordures ménagères, ni gravats, ni pneus, ni produits 
chimiques, ni troncs et souches d’arbres. Pas plus d‘1m3 par 
foyer. Rens : service environnement 05 56 67 70 53

Permanences Architecte conseil
de 9h15 à 10h30, le 4ème vendredi de chaque mois (M. Marchand). Service 
Urbanisme de la Mairie. 05 56 97 81 89. www.cauegironde.com

Le Trianon fait peau neuve
Pendant les travaux (du 11 avril au 23 mai) la boulangerie «le Trianon» pour-
suivra son activité dans un algeco voisin du magasin. Réouverture du com-
merce le 26 mai.

Réunions du Conseil municipal 
Prochaines réunions : les 12 mai et 30 juin.

Coop’Alpha et CRESS
Les 2 organismes spécialisés dans les projets d’entreprises solidaires assureront 
des permanences au 13, rue Louis Pergaud, les 21 avril ; 5 et 18 mai ; 9 et 23 
juin. Contact Corinne Courrèges au 05 56 77 36 54 
corinne.courreges@ville-cenon.fr

...ma ville en bref
AgEnDA

Du 22 au 30 avril, 
un Net Festival !
Le Festival Jeunes, met le cap sur les nouvelles technologies et les 
pratiques numériques. Durant 8 jours, ateliers culturels et initiations 
sportives seront mises en lien avec des expériences vidéo, radio et 
Internet. Point d’orgue de cette semaine d’animations, un débat 
avec Yann Leroux  sur les «pratiques numériques et les jeunes», 
ouvert à tous et ponctué d’improvisations thématiques du Cenon 
Comédie Club (27 avril à 18h à la maison des associations). Fort 
de sa popularité, le Street Tour et ses nombreuses activités sporti-
ves, sera également présent, les après- midi, sur les quartiers Sellier, 
Beausite, Palmer, Saraillère et Marègue, ainsi que sur la place Fran-
çois Mitterrand.
MAC Brassens : 05 56 32 38 24 / MAC Palmer : 05 56 48 79 70



Les transports publics, l’action sociale auprès des 
aînés, auprès des enfants, les établissements sco-
laires de la maternelle à la terminale, les routes et 
les ponts, les réseaux d’eau et d’assainissement, 
l’habitat social, les équipements publics sociaux, 
culturels, sportifs... sont réalisés, puis gérés par 
l’échelon territorial.
Ce sont aujourd’hui les collectivités locales qui 
portent en priorité l’effort de modernisation de la 
France. 
Cenon s’inscrit pleinement dans cette effort. En 
s’engageant pour des services publics de qualité 
et dans des équipements structurants innovants, 
Rocher de Palmer, en tête.
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Cenon participe à la  
  relance économique

     Budget 2010  

Dernièrement, tout le monde a vu dans les médias une Marianne enceinte, toute de blanc vêtue. 
Cette Marianne porteuse de promesses vantait le grand emprunt national lancé par l’Etat. Un 
emprunt de 35 milliards d’euros d’investissements dans des travaux structurants générateurs d’em-
plois et de modernisation… pour relancer l’économie.
L’’Etat n’est pas seul à s’engager. Cette année, sans grand emprunt exceptionnel, les collectivités 
locales réaliseront les trois quarts de l’investissement public. Selon, l’Association des Maires de 
France, plus de 70% de l’investissement public sont réalisés par les collectivités locales, qui ont 
investi 54 milliards d’euros pour le plan de relance.

do
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Budget 2010 :
«Nous voulons maintenir cet esprit de service 
public, véritable ciment de notre République»

Nous choisissons au contraire l’innovation et 
le maintien de la qualité des services publics 
locaux.
Je veux d’abord réaffirmer les objectifs de notre équipe municipale : 
poursuivre et consolider la transformation de Cenon en ville de plus en 
plus attractive et toujours solidaire. Aujourd’hui, dans cette période de 
récession internationale où l’Etat supprime des postes et diminue ses 
subventions, nous choisissons au contraire l’innovation et le maintien 
de la qualité des services publics locaux. ça ne va pas être simple mais  
c’est essentiel. 
Pour préparer le budget 2010 avec un maximum de fiabilité, nous 
avons dû en différer le vote, dans l’attente des informations fiscales et 
des dotations de l’Etat, qui n’arrivaient pas. D’après le Fonds Monétaire 
International la reprise économique se dessine mais risque d’être lente 
et précaire. Le  chômage devrait continuer à progresser… Dans cet en-
vironnement macroéconomique morose, l’Etat limite l’évolution de ses 
dépenses de 0% en volume par rapport à la loi de finances 2009, soit 
une hausse de 1,2% (égale à l’inflation prévisionnelle). Une décision 
qui provoque la diminution des effectifs de la fonction publique, et 
donc la suppression de services publics. 
L’Etat a également décidé de remplacer la Taxe Professionnelle par une 
contribution économique territoriale*, entraînant ainsi des redistribu-
tions de ressources fiscales entre les différents niveaux de Collectivités 
Locales et déséquilibrant les mécanismes de péréquation, gages de jus-
tice et de solidarité entre territoires de la République.
Ces mesures impactent les Collectivités Locales à qui il est demandé 

toujours plus d’effort et de maîtrise des dé-
penses publiques. Pourtant chacun sait que 
sans les dépenses des collectivités dans tous 
les domaines du quotidien (les transports 
publics, l’action sociale, les établissements 
scolaires, les routes et les ponts, les réseaux 
d’eau et d’assainissement, l’habitat social, les 
équipements publics sociaux, culturels, spor-
tifs, etc.), la vie sociale et le développement 
économique durable ne seraient même pas 
possible.

La situation financière de 
la ville est équilibrée mais 
nous restons vigilants 
Nos recettes de fonctionnement proviennent 
des impôts locaux (à 42% environ) et des do-
tations de l’Etat (pour 40%). Les 18% restant 
viennent du paiement de services publics lo-
caux (restaurants scolaires, centres de loisirs, 
emplacements de marchés, concessions fu-
néraires, etc). 
Pour construire l’avenir, développer la ville, 
moderniser les équipements collectifs ou en 
créer de nouveau, nous investissons. Notre 
résultat de fonctionnement 2009 s’élève à 

Acte politique pAr excellence, le vote du budget trAduit les objectifs d’une équipe municipAle. 
l’engAgement de lA ville de cenon dAns le plAn de relAnce de l’économie s’exprime à trAvers des 
choix forts et durAbles : investissements dAns des équipements structurAnts et innovAnts comme 

le rocher de pAlmer et démArche quAlité dAns les services publics locAux.
présentAtion et explicAtion pAr AlAin dAvid, mAire.

dépenses/recettes d’investissement

dépenses recettes

Culture 37%

FCTVA 2%

Emprunt 34%

Subventions
43%

Amortissement
3%

Prélèvement
5%

Vente 
patrimoine 13%

Divers 0%

Environnement et 
cadre de vie 13%

Education, jeunesse, 
animation 16%

Entretien du patrimoine 
et voirie 9%

Sport 6%

Remboursement 
de la dette 5%

Déficit 2009 
à reporter 15%

Fonctionnement 
des services 2%



1 903 149e. Cet excédent est repris dans 
le budget 2010. Preuve que la situation fi-
nancière de la ville est équilibrée même si 
nous restons vigilants.  Nous avons bien sûr 
recours à l’emprunt pour financer les inves-
tissements lourds (20 emprunts souscrits 
auprès de 5 établissements prêteurs détails 
dans encadré). Au passage, je fais remarquer 
que l’emprunt des communes ne sert qu’aux 
investissements alors que celui de l’Etat sert 
aussi à payer du fonctionnement. 
En 2009, nous avons réalisé 8 278 382e 
d’emprunts dont 5 368 784e pour le Pôle 
Culturel.
L’encours de la dette atteint 24 Millions 
d’Euros fin 2009. Les deux plus grosses 
opérations d’investissement de la décennie 
se terminent : l’enfouissement des lignes à 
haute tension et le Pôle Culturel Rocher de 
Palmer (l’inauguration du projet phare du 
mandat, sera l’événement de l’année 2010) 
qui à elles deux représentent presque 25 Mil-
lions d’Euros. Le volume de la Section d’In-
vestissement va revenir à des montants plus 
habituels. 
Actuellement la Ville dispose d’une ligne de 
trésorerie de 5 Millions d’Euros lui permet-
tant de faire face à ses échéances. Je veux 
insister sur la charge que représente l’avance 
des subventions, parfois sur des périodes 
assez longues. Un exemple l’Agence Natio-
nale de Rénovation Urbaine (ANRU) et l’Eu-
rope des  FEDER doivent toujours à eux deux 
1,682 Millions d’Euros à la Ville au titre de 
l’enfouissement des lignes à haute tension 
alors que les travaux sont achevés depuis fin 
2008.

20 emprunts souscrits auprès de 5 
établissements prêteurs pour financer 
des investissements : 
la Caisse des Dépôts et Consignations (13%), la 

Caisse d’Epargne (11%), Calyon (5%), le Crédit 

Agricole (5%) et Dexia Crédit Local de France 

(65%). 

Le taux moyen s’élève à 2,67%. Taux fixes pour 

36,98% et taux variables pour 63,02%.

Voir plus loin que le bout du 
budget 2010
La faible progression des recettes (environ 
2%), la diminution de certaines autres (par-
ticipations de la C.A.F. au titre des dispositifs 
contractuels, taxe additionnelle aux droits de 
mutation, fonds départemental de la Taxe 
Professionnelle, etc.), la diminution du nom-
bre d’habitants qui entraîne une baisse de 
nos dotations de l’ordre de 100 à 150 000e, 
la crise qui s’installe durablement… Ces élé-
ments négatifs cumulés n’entament en rien 
notre volonté de participer pleinement à la 
relance économique en allant au bout de 
nos  projets structurants (lire pages 12 et 13). 
Mais ce contexte nous impose dans un même 
temps des efforts constants pour contenir les 
dépenses de fonctionnement. Résolument, 
nous ne toucherons pas à la masse salariale 
que nous ne considérons pas comme une va-
riable d’ajustement. En revanche, la stabilité 
des effectifs des services publics communaux 
devient un impératif de gestion. Simultané-
ment, parce que la qualité se paye, parce que 
le développement de notre territoire s’inscrit 
dans le long terme, nous ré-enclenchons en 
douceur une hausse des impôts locaux de 
2%. Cette hausse ne concerne qu’une part 

limitée des contribuables de Cenon, ne re-
présente à l’année qu’une recette modeste 
(de l’ordre de 200 000e) mais elle permet 
sur le long terme, sur 10, 20 ans de maintenir 
de la solidarité et de l’égalité entre habitants 
en finançant les services et équipements 
publics indispensables au «vivre ensemble». 
Aujourd’hui, il faut voir plus loin que le bout 
du budget 2010. 

Budget 2010 : 51 310 299,21 s 

Fonctionnement : 30 543 425 s

Investissement : 20 766 873 s

Le document budgétaire complet (liste et 
balance des crédits, ratios financiers, état 
des garanties et dettes) est consultable en 
Mairie. 
Direction Finances, de 9h à 12h30 et de 
13h30 à 17h (loi du 06/02/1992) 
Tél. 05 57 80 70 00

Taux 2010 des impôts locaux
Taxe d’habitation : 22,61%
Taxe sur le Foncier Bâti : 31,49%
Taxe sur le Foncier Non Bâti : 59,17%
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pour 100€ de dépenses de fonctionnement
 
Fonctionnement des services  23€

Sécurité /Salubrité Publique   9€

Education    13€

Enfance /Jeunesse   6€

Animation / Associations   9€

Solidarité / Emploi   9€

Environnement Cadre de Vie  18€

Culture     7€

Sports     6€

23€

6€
6€

13€

7€ 9€

18€

9€

9€

dépenses/recettes de fonctionnement

dépenses recettes

Fonctionnement 
des services 23%

Sécurité / salubrité 
publique 9%

Education 13%

Enfance
Jeunesse 6%

Animations
Associations 

Solidarité
Emploi 9%

Environnement et 
cadre de vie 16%

Culture 7%

Sports 6%

Dotations de l’Etat 
47%

Dotations CUB 
6%

Autres produits 10%

Produits des services 2%

Impôts locaux 35%



Coup de projecteur sur les principaux travaux 
d’investissement de l’année 2010

Informations fiscales et financières 

2010 est une Année chArnière qui mArque l’Aboutissement d’un effort d’investisse-
ment exceptionnel pour doter cenon d’équipements publics de grAnde quAlité. 

«Une politiqUe nécessaire aU développement de la ville et à son attractivité. 
Une politiqUe qUi portera des frUits sUr le long terme…» comme l’expliquAit 
jeAn-pAul delpech, Adjoint Au mAire, chArgé des finAnces et de l’urbAnisme, 

à l’occAsion du débAt d’orientAtion budgétAire.

Valeurs Moyennes nationales de la strate (1)

1 - Dépenses réelles de fonctionnement/population 1257,79 1320

2 - Produit des impositions directes/population 434,01 467

3 - Recettes réelles de fonctionnement/population 1240,24 1321

4 - Dépenses d’équipement brut/population 712,45 312

5 - Encours de dette/population 954,81 1072

6 - DGF/population 491,86 268

7 - Dépenses de personnel/dépenses réelles de fonctionnement 47,53% 53,94%

8 - Coefficient de mobilisation du potentiel fiscal 118,11% 111,60%

9 - Dépenses de fonct. et remb. dette en capital/recettes réelles de fonct. 105,14% 100,5%

10 - Dépenses d’équipement brut/recettes réelles de fonctionnement 57,44% 31,4%
  

(1) Source DGCL /BP2008 ville de 20 000 à 50000 habitants, communes de Métropole
Le document budgétaire complet est consultable en Mairie     

Informations financières – ratios (N-2)

Cypressat : 
Cenon offre aux citadins 17 
hectares supplémentaires de 
nature dans la ville !

… Et 1,2 km de promenade en apnée végétale 
tout autour de ce nouveau parc public inscrit 
dans le projet intercommunal du Parc des co-
teaux. Prairies naturelles sur le plateau, forêts 
à flanc de colline, falaises calcaires et affleu-
rements rocheux… Les paysages du parc du 
Cypressat racontent son histoire géologique. 
La plantation d’une collection de cyprès de 
différentes parties du monde complète sa vé-
gétation d’origine. L’inauguration  se prépare 
pour début mai (lire page 20). 
Fin de l’aménagement du parc du Cypressat : 
703.000s TTC (coût total : 1 956 453s)



Le Rocher de Palmer : 
cœur battant des musiques 
du monde

Comme toute réalisation audacieuse, le Ro-
cher de Palmer enthousiasme et interpelle. 
Il enthousiasme les passionnés de musiques 
venus de Cenon, des quatre coins de la CUB 

et de la planète pour partager vibrations et 
découvertes dans les concerts avant et hors 
les murs. Il enthousiasme aussi les élèves du 
collège Jean Jaurès, de la classe-relais, du 
Lycée la Morlette, etc., qui créent avec des 
artistes les œuvres visuelles et sonores qui se-
ront dévoilées en septembre, à l’occasion de 
son inauguration. Il enthousiasme encore les 
familles cenonnaises qui accueillent des mu-
siciens dans leur salon pour un concert entre 
amis. Et il interpelle tous ceux qui n’ont pas 
encore eu la chance de s’en approcher d’as-
sez près pour entendre les battements de ce 
grand cœur rouge.
7,5 millions d’euros permettront d’achever ce 
bâtiment exceptionnel qui deviendra une ré-
férence de la création architecturale contem-
poraine.

- Réaménagement du cimetière St Romain : 500.000s TTC 
(coût total 800 000s)
- Aire d’accueil des gens du voyage : 650.000s TTC (coût 
total 914 500s)
- Gymnase de la Morlette : 1 million d’euros
(coût total  4 300 400s)
- Aménagement de la rue Aristide Briand : 251.000s TTC 

- Mise en place d’un système de vidéo protection : 251.000s TTC 

Toutes ces opérations sont subventionnées par l’Etat, 

l’Europe (Feder), la Région, le Département, la CUB, le 

FNDS, le FISAC, la CAF.

S’y ajoutent les travaux divers et mises aux normes 

comme chaque année
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Niché au creux d’une belle garenne ur-
baine, à l’ombre de quelques arbres re-
marquables, le centre de loisirs Triboulet 
attendait sa rénovation avec impatience. 
Début mai et pour neuf mois, débutera 
un chantier de rénovation (M. Pizon, 
architecte avec le bureau d’étude CE-
TAB ingienerie) organisé en phasage. 
L’agencement en alvéoles est maintenu 
et optimisé avec des espaces dédiés aux 
diverses activités du centre. La partie res-
tauration fait l’objet d’un soin tout parti-
culier avec la création d’un «self» et d’un 
office. Parmi les améliorations importan-
tes et répondant aux principes de «déve-
loppement durable» : l’accessibilité aux 
enfants et personnes à mobilité réduite, 
l’isolation thermique, la chaudière «pul-
satoire» à haut rendement, les sols en 
linoléum, les huisseries en aluminium…
Rénovation du Centre Triboulet :
739.000s TTC, inscrit en 2010 pour un 
coût total de 880 000s

Parmi les autres investissements inscrits en 2010 :

Ce chantier anticipe l’accueil de 
nouveaux élèves, enfants de fa-
milles qui s’installeront dans les 
futurs logements de la ZAC Pont 
Rouge. Il est calibré sur une aug-
mentation de la capacité d’accueil 
de l’école équivalant à 4 classes.
Mise aux normes sanitaires, ther-
miques, de la cuisine satellite, 
nouvel office pour les élèves de 
l’école élémentaire, création 
d’une vraie bibliothèque, d’une 
salle des maîtres, d’un bureau de 
direction, d’un espace d’accueil 
périscolaire… Tels sont les princi-
paux éléments de ce chantier qui 
commencera dans quelques mois. 
1,813 millions d’euros

Agrandissement et réhabilitation de l’école Jules Guesde

Centre de loisirs Triboulet : 
un bâtiment repensé pour 
les enfants

Une école au coeur de la 
ZAC Pont Rouge

Triboulet extérieur / intérieur

Le Rocher de Palmer : la salle de 650 places



La Régie 
prend ses nouveaux quartiers

Le club des entreprises, 10 bougies et un nouveau Président

La Régie de quartier, 
anciennement située 
au 9, place Voltaire 
à Cenon vient d’em-

ménager dans un pavillon de la rue Camille Pelletan au 28, qui fut 
inauguré il y a quelques jours par le Maire, Alain David, en présence 
de la Présidente Fatima Hda, de la directrice Minh-Nguyêt Dinh, des 
bailleurs, des responsables de la MDSI et de nombreux salariés.
La Régie de quartier est une association inscrite dans l’insertion par 
l’activité économique au service des habitants pour les collectivités 
locales, les bailleurs sociaux, les entreprises et les structures de l’inser-
tion sociale et professionnelle.
Dirigée par Minh-Nguyêt Dinh, elle emploie à ce jour une trentaine 
de personnes essentiellement pour l‘entretien des espaces communs. 
Ces emplois concernent principalement des personnes en difficulté, 
éloignées de l’emploi depuis longtemps, ce sont principalement des 
Cenonnais. «Nous avons ici les mêmes contraintes qu’une entreprise 
privée avec en plus les contraintes sociales» explique la directrice.
«Notre but est d’amener ces personnes à une plus grande autonomie, 
le passage à la Régie de quartier devrait être limité dans le temps» 
poursuit cette dernière. «Outre le fait d’accompagner le salarié dans 
l’élaboration et/ou la mise en place d’un projet professionnel, un des 
objectifs de la Régie est de redonner le goût du travail aux employés».

La Régie de quartier a une autre corde à son arc, en créant l’atelier 
«Mon art maux nie», Minh-Nguyêt Dinh a voulu par des prestations 
simples, (nouvelle façon de s’habiller, de se coiffer ou de se ma-
quiller), redonner confiance aux personnes, les aider à reconsidérer 
leur image. Les résultats ne se sont pas fait attendre et quelques-unes 
ont trouvé un emploi.
Les projets ne manquent pas. Une ressourcerie va être mise en place 
avec Domofrance. Le but étant de récupérer des objets qui vont être 
jetés et de les remettre en état ou d’en changer la destination afin 
de les retrouver sur le marché, ainsi d’éviter le gaspillage et participer 
pleinement au développement durable.
Il reste à signaler que si le chiffre d’affaires était de 464 000e  à 
l’arrivée de la directrice en 2004, il est aujourd’hui passé à 638 000e 
(hors subventions). Les partenaires de la Régie de quartier sont la 
ville de Cenon, la DIRECCTE (DIrection Régionale des Entreprises, de 
la Concurrence, de la Consommation, du Travail et de l’Emploi), le 
Conseil Général, le Conseil Régional, Aquitaine Active et les bailleurs 
et fondations ESH et Vinci.

C.Sancho

Le 11 février dernier, le Club des entreprises te-
nait son Assemblée générale à la salle du Châ-
teau du Diable. Une émotion palpable se lisait 
sur les visages et principalement sur celui de Paco 
Cisneros, Président qui arrêtait là son mandat 
après 10 ans de bons et loyaux services. Il expli-
qua dans les moindres détails le parcours de ce 
Club qui prit forme en 1999 avec 5 ou 6 entrepri-
ses et qui en affiche aujourd’hui près de 130 au 
compteur. Certes les soucis n’ont pas toujours été 
absents, mais Paco Cisneros préfère afficher les 
bons résultats et les bonnes initiatives: les débats 
rencontres tout au long de l’année, la participa-
tion au forum de l’emploi, la création du salon 
de la boulangerie, l’accueil et l’appui aux entre-
prises au travers de commissions d’assistance, le 
site Internet. «Ma décision fut difficile à prendre, 
mais la fatigue est là, je ne voulais pas lasser» 
appuie le Président qui deviendra d’ailleurs Pré-

sident d’honneur.
La place sera désormais occupée par Philippe 
Codognetto qui était Vice-Président, ce dernier 
expose les nouvelles orientations du Club avec 
plus de convivialité et de  réseaux mais ce qui 
lui tient à cœur c’est la formation au travers de 
l’insertion.
«L’orientation future va se tourner vers toutes les 
corporations avec plus d’échanges avec les autres 
Clubs de la Rive Droite» conclut-il. La prochaine 
grande manifestation prévue est la célébration 
du 10ème anniversaire du Club qui se fera au 
mois de mai, ainsi que la mise en place d’un 
concours récompensant la meilleure création 
d’entreprise.
Club des entreprises 81, av. Jean Jaurès Cenon 
05 56 86 10 25  -  clubentrepcenon@aol.com

C.sancho

Economie locale

L’équipe de la Régie de quartier

Philippe Codognotto, nouveau président et Paco Cisneros



Pour ceux qui ne connaissent pas 
encore l’ambiance Lounge, il suffit 
de pénétrer dans le restaurant Star 
Grill à la Marègue pour découvrir, 
des écrans plats diffusant musique 
et clips, animant le restaurant d’une 
centaine de places aux banquettes 
de couleur chaude et ses petits box-
très agréables. Emeric Derieux est le 
gérant, Didier Capdet son associé 
et Marta Forcellini la responsable 
du site. Les deux associés ont déjà 
un restaurant «Casa pizza grill» qui 
fait partie d’une franchise et qui va 
devenir le Star grill 2 dans quelques 
mois. «Nous avions l’idée de créer 
un concept de restaurant où l’on 
pourrait trouver de tout» commen-
ce Didier Capdet ajoutant que le 
sigle du restaurant est suivi de «cuisine d’ici et d’ailleurs. On peut y manger 
salades, grillades, pizzas, pâtes tout comme un poêlon fajitas ou asia grill». 
Le choix est grand. 
Lorsque l’on demande à ces associés pourquoi ils sont venus s’installer à 
Cenon et particulièrement à la Marègue, la réponse ne se fait pas attendre. 
«Nous avons hésité entre ce local qui était au début brut de décoffrage et 
un autre à Bordeaux Bastide, mais finalement nous sommes convaincus que 
Cenon est une ville en devenir, ça bouge beaucoup et ici nous avons de 
nombreuses entreprises» explique Didier Capdet.
A midi, ce dernier avoue qu’il capte de plus en plus une clientèle de chefs 
d’entreprise. Une formule est proposée à 12,90€ ou un menu à moins de 
20€.
Des soirées à thème sont proposées régulièrement tout au long de l’année, 
Saint-Valentin, Fête des mères, fêtes de fin d’année. Enfin pour une at-
traction encore plus forte les restaurateurs proposent une réduction ou un 
offre spéciale chaque soir de la semaine. Les beaux jours arrivent, la grande 
terrasse pouvant accueillir 60 personnes va ouvrir.
Star Grill, 6, avenue Georges Clémenceau - 05 56 32 95 92

C.Sancho
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BATTEL : l’alimentaire pas cher
A l’heure où le pouvoir d’achat est en berne, il est bon de savoir que quelques 
personnes ont trouvé des astuces pour s’alimenter moins cher. C’est le cas des 
familles Iggui (Amine le père, Amar et Rabah) et El Moutakkaf Mohamed qui ont 
ouvert un magasin de déstockage alimentaire à la Marègue. «On y trouve des 
produits encore moins chers que dans les hard-discount, tout simplement parce 
que les DLC (Date limite de consommation) ou DLUO (date limite d’utilisation 
optimale) sont très proches» explique Mr. El Moutakkaf , «Il n’y a pas de magasin 
comme celui-ci sur la rive droite, avec autant de produits alimentaires» renché-
rit Amine Iggui. Ces associés ont bien senti qu’aujourd’hui, tous les prétextes 
étaient bons pour dépenser moins. Si 80 % des marchandises sont avant tout 
conserves, café, pâtisseries, sodas, 20% concernent les produits ménagers, les 
jouets bien souvent vendus 1€.

C.Sancho

Nouvelle entreprise

Star Grill, la Marègue 
aux mille saveurs

Aura Finance, 
le dynamisme au 
meilleur taux
Sylvain Tessier, diplômé d’un DESS, a créé son entreprise 
Aura finance,  société de courtage en prêt immobilier, 
rachat de crédits et assurance de prêt, en 2008. «Au 
départ j’étais seul mais très vite, il a fallu que j’embau-
che, aujourd’hui nous sommes 5 et nous serons bientôt 
6» ajoutant que les locaux ne sont malheureusement 
pas extensibles. Ce jeune patron ne connaît pas la crise, 
ayant pratiquement triplé son chiffre d’affaires, mais 
précise que pour cela un travail considérable doit être 
fait. Si la société travaille essentiellement avec les agen-
ces immobilières de la Rive droite et de la Rive Gauche, 
les particuliers sont de plus en plus nombreux à son-
ner à sa porte, ce qui n’est pas pour lui déplaire «notre 
métier est d’informer, de conseiller, d’accompagner et 

de négocier pour le client, le meilleur prêt au meilleur 
taux» poursuit Sylvain Tessier qui ajoute que le marché 
bancaire est en pleine mutation. «Notre  rôle consiste 
à rechercher auprès des différentes banques celles qui 
sont le mieux appropriées pour  le client, nous faisons 
toutes les démarches pour lui, nos outils sont forcément 
bien différents des siens». Le bouche à oreille fonction-
ne parfaitement et Sylvain Tessier envisage même de  
programmer une grande campagne de parrainage afin 
de drainer les clients qui ne passent pas par les agences 
immobilières. 
Lorsqu’il est venu s’installer sur la Rive Droite et notam-
ment à la Marègue, ce jeune homme n’a pas voulu en-
tendre et encore moins écouter les remarques parfois 
désagréables sur le quartier, d’autant qu’il arrivait de la 
région parisienne. Tous les employés de la société recon-
naissent qu’ils se trouvent bien dans ce quartier, les re-
lations avec les habitants sont très bonnes. Aujourd’hui 
l’équipe, composée de commerciaux et adjoints, Didier 
Morel, Christophe Perrault, Benjamin Guerry et Muriel 
Sanson,  propage une très bonne image de marque. 
La société vient même de créer son site Internet et de 
prendre une place importante sur les pages jaunes tout 
comme les plus grandes.

Aura finance, 27, avenue Georges Clémenceau
05 56 91 00 00
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L’association des commerçants de la Morlette s’active
«Trois nouveaux commerces vont ouvrir leurs portes ce mois-ci dans la galerie mar-
chande et nous en sommes particulièrement heureux» commence Jean-Luc Vanhove, 
Président de l’Association des commerçants de la Morlette. Un coiffeur africain, un 
maroquinier puis quelques semaines plus tard, un restaurant d’application vont venir 
s’ajouter à la liste des commerçants déjà en place et qui ne cachent pas leur satis-
faction. «Plus il y aura de commerces et plus la clientèle sera importante» poursuit 
Philippe Decuyper,  le fleuriste qui est installé avec son épouse depuis un an tout 
juste. «Nous avons très largement dépassé le chiffre d’affaires  escompté au départ, 
aujourd’hui nous sommes convaincus d’avoir fait le bon choix ici dans la galerie» 
conclut ce dernier.

Pascale Bétizeau, la crémière a ouvert son petit commerce un peu plus tard et elle 
est également globalement satisfaite même si elle reconnaît que parfois c’est un peu 
plus difficile. L’association des commerçants s’active régulièrement pour donner à 
ce centre commercial l’image qu’il mérite. Un dialogue s’est établi entre locataires, 
propriétaires et syndic et des travaux de rénovation ont déjà été entrepris dans la 
galerie et devraient d’ailleurs se poursuivre. Il est également de plus en plus question 
d’agrandissement du supermarché. 
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Biche ô ma biche !

lA biche d’or est comme le bon vin, elle s’Améliore sAns 
cesse Au fil des Ans. lA belle vA fêter cette Année ses 30 Ans 
et non seulement elle n’A pAs pris une ride mAis sA notoriété 

vA croissAnt.
 

L’histoire a pourtant commencé par hasard en 1980. Paul Favre, Prési-
dent du Comité des fêtes et de bienfaisance des Cavailles qui organisait 
jusqu’alors des bals a dû les remplacer à cause de bagarres, par une foire 
dans les rues du quartier des Cavailles. Cette année-là , des pluies importan-
tes ont malmené la fête et pour sauver la journée, un radio crochet fut or-
ganisé,  le succès fut immédiat. Le concours de chant était lancé, il prendra 
alors le nom du Concours de la Biche d’or en 1981 et la première vedette à 
clore le spectacle fut C. Jérôme, suivront les années suivantes, les Charlots, 
Richard Anthony ou Frédéric François. «Au début nous avions une ving-
taine de candidats, aujourd’hui nous en avons 200» commence Bernard 
Favre, qui a succédé à son père en 1995 mais qui a toujours eu un pied 

dans le comité depuis l’âge 
de 14 ans. «J’ai aujourd’hui 
64 ans, cela fait 50 ans que 
j’œuvre pour le Comité ou 
pour l’Association, mais je 
ne me plains pas même si 
forcément la fatigue est là, 
j’aime ce concours, j’en  réa-
lise moi-même tous les dé-
cors» poursuit le Président  
ajoutant que la vingtaine 
de bénévoles autour de lui 
fait un travail exception-
nel. La préparation de ce 
concours qui semble le jour 
J réglé comme du papier à 
musique demande plusieurs 
mois de préparation. Le 

simple concours de chant d’il y a 30 ans a évolué, aujourd’hui il propose 
3 catégories : interprètes, auteurs compositeurs et le faon d’or , mais la 
chanson française reste la priorité, cette année encore il y a fort à parier 
que Johnny , Sardou, Brel, Nougaro ou Céline Dion seront  à l’honneur. 
Le jury est composé de professionnels de la chanson et du spectacle, Odile 
Barry qui fut dans le premier jury de 1981 fêtera cette année ses 30 ans de 
présence mais elle a décidé de cesser là ses prestations.
La télévision est venue filmer le concours, il y a quelques années , le re-
portage est passé dans l’émission «Faut pas rêver»  et Bernard Favre ne 

désespère pas qu’une autre télévision vienne 
pour l’événement.
Pour les 30 ans, l’association de la Biche d’Or 
met les petits plats dans les grands, avec un 
programme époustouflant. Le vendredi 23 avril 
aura lieu une soirée exceptionnelle d’anniver-
saire avec Bernard Audy, Eva Claret,  Marcel Se-
rhatou et Olivier Villa (fils de Patrick Sébastien) 
ainsi qu’une bonne douzaine d’anciens candi-
dats finalistes des précédentes éditions. Dès le 
lendemain commenceront les sélections pour la 
finale qui se déroulera le 1er mai.
Pour tout renseignement : 05 56 86 09 65
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...culture(s)

progrAmme (gymnAse mArègue)
 
Vendredi 23 avril, soirée anniversaire à 20h30
Entrée gratuite sur réservation à retirer à la Maison 
des associations
Samedi 24 avril 
14h30 : sélection des interprètes 1ère partie
20h30 : sélection des interprètes 2ème partie
Dimanche 25 avril 
13h30 : sélection des enfants et adolescents
Vendredi 30 avril
20h30 : sélection des auteurs compositeurs 
interprètes
Samedi 1er mai 
20h30 : Finale «Faon d’Or» et «Biche d’or»
suivie du spectacle de clôture avec la troupe 
«Couleurs du Monde» et de la remise des prix
Entrée 7e

Georges BLANC 
de Bois (17) 
Biche d’Or 2009

Pauline BUCH de Carignan de Bordeaux Biche d’Or 2009
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le rocher
  de Palmer

the puppini sisters, bb brunes, AmAndA pAlmer, mAnu KAtché, omArA 
portuondo, le cArnAvAl des 2 rives, une Autre turquie...Après un premier 
trimestre exAltAnt, AyAnt fAit lA pArt belle à toutes les musiques et toutes 
les envies, le rocher de pAlmer poursuit sA progrAmmAtion « AvAnt » et 
« hors les murs » en recentrAnt ses concerts sur le jAzz, le funK et les 
musiques du monde. 

Adeptes de jazz, plusieurs formes 
musicales se complèteront pour 
confronter les esthétiques:  le blues 
et le swing de la chanteuse amé-
ricaine Robin McKelle, les notes 
cristallines du pianiste norvégien 
Ketil Bjørnstad,  la guitare volubile 
de Sylvain Luc, le trio virtuose Mark 
Turner, Larry Grenadier et Jeff Bal-
lard et le groove du clarinettiste 
David Krakauer en formation avec 
les Klezmer Madness et l’architecte 
du beat Socalled! Le funk et la soul 
habiteront l’esprit du Rocher le 
temps de deux concerts de «great 
black music» incarnés par des ar-
tistes au charisme légendaire: An-
thony Joseph, le pape du voodoo 
funk et Georges Duke, musicien 
incontournable du jazz fusion. 
Les derniers concerts du trimestre 
mettront le cap sur l’Afrique et 
l’Amérique Latine avec une soirée 
hommage de Toumani Diabaté à 
Ali Farka Touré et la musique sen-
suelle et imaginative du songwrit-

ter surdoué Raoul Midón. Et pour appréhender ces influences multiples, des 
rendez-vous singuliers sont proposés aux auditeurs: une sonoconférence sur les 
« musiques du monde », une sieste musicale en présence de Doudou Cissoko ou 
sur les audiofilms de Winter et Winter, etc. Jusqu’au vendredi 11 juin, la musique 
s’écoutera dans tous ses états, d’un continent à l’autre, de caps en caps. 
Retrouvez toute la programmation du Rocher de Palmer 
sur http://lerocherdepalmer.fr

Jazz, funk et 
musiques du monde : le Rocher 
se branche sur la Sonomondiale

Christophe Goussard : 
Photographe du temps présent
dAns le cAdre de lA progrAmmAtion «AvAnt les murs», 
christophe goussArd prépAre une exposition qui serA dé-
voilée lors des journées du pAtrimoine (18 et 19 septembre) 
dAns le rocher de pAlmer.

La culture s’inscrit dans la vie, la 
culture est la vie ! C’est tout le 
sens du travail photographique 
de Christophe Goussard. A Da-
mas, Tripoli, dans un village an-
dalou de Gironde, dans les éta-
blissements pénitentiaires ou aux 
côtes de Noir Désir, partout son 
approche reste la même: «une 
immersion dans un lieu, un sujet 
ou un temps donné, afin d’offrir 
un témoignage en opposition 
à une information télévisée, où 
une image chasse l’autre, où les 
commentaires se nourrissent de 
raccourcis dangereux..». 

Photographier l’habitant dans son intimité, c’est 
amener une délicatesse et une confiance.
A l’invitation de Musiques de Nuit, il arpente depuis décembre les rues 
cenonnaises, y menant deux projets : Haut Bas Haut Bas en milieu scolaire 
(à découvrir dans un prochain Texto et le 18 juin au château Palmer), et 
une résidence photographique sur la perception du futur pôle culturel 
et de spectacle par les habitants. Le concept repose sur trois images : 
un portrait, un intérieur de domicile, une vue extérieure en direction du 
Rocher. Au final, deux images seront sélectionnées et présentées en dip-
tyque. «C’est un travail délicat car je touche à l’intimité des personnes», 
reconnaît-il. «Tout d’abord, il y a l’appréhension de son image... à ses  
yeux, ceux des autres. Puis, les intérieurs qui en disent long socialement et 

culturellement sur ses oc-
cupants. J’ai donc le souci 
de convaincre, de rassu-
rer, en proposant  si be-
soin de les photographier 
de dos, en contre-jour 
ou en me focalisant sur 
un détail du visage... Ma 
relation au modèle est 
basée sur l’humain et la 
confiance, en aucun cas 
sur le voyeurisme.» Avec 
ce travail, Christophe a 
envie de toucher au réel 

d’où le choix de la couleur, de prises de vue instantanées, en lumière na-
turelle. Et à travers ces clichés... la vie ! B. Aubin

conférence
CLAUDE MONET (1840-1926)
Centre culturel Château Palmer
les 4 (1ère partie) et 25 mai (2ème partie) à 18h, 
par Jacques ZACHARIE
6e entrée générale / 3e adhérents / gratuit moins de 18ans, étudiants 
Abonnements : 25e les 9 conférences
Rens. : 05 56 86 38 43

Le Rocher de Palmer : 
actions artistiques de proximité

Concert chez l’habitant à la Saraillère
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Krakauer et les Klezmer Madness
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   ...sports et assos

Depuis 10 ans, Barjots, Costauds et Experts 
enchaînent les titres en équipe de France, 
rendant la discipline très populaire. Bertrand 
Gilardeau, co-président du CMFC handball, 
témoigne «En six ans, nos effectifs ont dou-
blé pour atteindre 259 adhérents, dont  
34% de filles, Cenonnaises pour majorité». 
Depuis 2003, le club, est renforcé par une 
ouverture intercommunale, permettant 
d’utiliser plus d’équipements. Le gymnase 
de la Morlette est d’ailleurs attendu avec 
gourmandise... Pour séduire le jeune pu-
blic, le CMFC Handball, en partenariat avec 
l’Education Nationale, organise un tournoi 
inter-collèges Cenon Floirac pour les élèves 
de 6ème et invite le sport dans les quartiers 

via l’action Macadam Hand sur les vacan-
ces scolaires. Celle-ci, animée par un jeune 
du club, illustre bien le pari pris par Xavier 
Chaumel sur la formation d’entraîneurs et 
d’arbitres. Boosté par les performances de 
l’équipe senior, qui jouera dès la saison pro-
chaine en Nationale 3, le CMFC Handball 
réunit chaque samedi de match au gymnase 
Robert Ralite de Floirac, des supporters de 
plus en plus nombreux. 

Tournoi inter-collèges, 18 juin
Contacts : 06 82 65 33 62 (Xavier Lacuey)
http://www.handballfloiraccenon.com

B. Aubin

> CMFC HANDBALL : HAUT LA MAIN !

>LE CIDFF, DES FEMMES AU CœUR DE LEURS PROJETS
Lieu d’accueiL , d’information sur Les droits pour tout pubLic mais principaLement pour Les femmes, Le cidff (centre d’information du 
droit des femmes et de La famiLLe) exerce une mission d’intérêt généraL confiée par L’etat.
L’objectif est de favoriser L’autonomie sociaLe, professionneLLe et personneLLe des femmes et L’égaLité entre Les hommes et Les femmes.

Le CIDFF Bordeaux travaille en étroite collaboration avec la ville de 
Cenon en proposant un accompagnement individuel et personnalisé 
à partir d’une idée ou d’une envie lors d’une permanence hebdoma-
daire de 3 heures dans les locaux du service économique à Cenon 
(05 57 77 53 70). L’accompagnement s’effectue alors en prenant en 
compte le parcours personnel de chaque porteuse d’idée afin de le 
mettre en adéquation avec son projet. Ainsi les idées avancent, un 
bilan préalable est effectué, les réponses aux questions techniques 
sont apportées et enfin le projet peut être finalisé et concrétisé. Paral-
lèlement à cet accompagnement le CIDFF organise un jour par mois 
un atelier de sensibilisation, d’information et d’échanges autour d’ex-

périences. «Ces moments sont complémentaires à l’ac-
compagnement individuel, nous avons bien souvent un 
nombre important de femmes qui veulent se renseigner» 
explique Marie-Françoise Raybaud, coordinatrice du sec-
teur insertion. Elles se retrouvent lors d’un rendez-vous 
mensuel pour échanger sur l’avancée respective de leur 

projet et  les difficultés rencontrées. Ce n’est pas parce 
que les lois évoluent dans le bon sens que cela se traduit 

dans les faits par une véritable égalité, le CIDFF le constate 
très régulièrement.

«L’important est que les femmes 
trouvent leur place, on ne veut 
pas qu’elles créent si elles ne peu-
vent pas. Lorsqu’une personne 
trouve un emploi dans la démar-
che, nous sommes très heureux» 
poursuit Marie-Françoise Raybaud 
qui constate que le problème des 
femmes est l’absence de réseaux, 
ce qui n’est pas le cas chez les hom-
mes.
«Les femmes», reconnaît encore cette dernière, «viennent nous voir 
lorsqu’elles ne trouvent pas d’emploi  et bien souvent en dernier re-
cours ».
L’objectif de ces ateliers est de lever les freins culturels et sociaux, 
d’encourager la démarche du projet lorsqu’il semble opportun et va-
lable et enfin de développer l’esprit de réseau. «Notre but n’est pas 
de les isoler mais de les amener à concrétiser leur projet» conclut la 
coordinatrice qui ajoute que le CIDFF a tous les outils au même titre 
que la chambre des métiers  et de commerce.
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   ...sports et assos

L’ASFAM (association sportive de force ath-
létique et musculation) présidée par Anne 
Laouilleau depuis 2 ans n’en finit pas de 
grimper. Si au départ, cette section sportive 
était principalement dédiée aux loisirs et à la 
remise en forme, la Présidente a su convain-
cre quelques bons éléments à participer à des 
compétitions. 4 messieurs ont tenté la com-
pétition régionale de «développer coucher» 
et bingo ils ont tous terminé sur le podium. 
Pour une première, ce fut donc un coup de 
maître, Dans la catégorie vétéran Jean Marc 
Martinez  se classe 1er, dans la catégorie ju-
nior Kévin Perrier est 2ème et enfin dans la 
catégorie senior Kristofer Domnanski est 2e, 
Paul Lafforgue se retrouve 3ème. «Les ré-

sultats obtenus dépassent bien évidemment 
toutes nos espérances et c’est pour moi une 
totale réussite» précise la Présidente, Anne 
Laouilleau, qui a passé son brevet fédéral en 
2009, tout comme la vice présidente Laure 
Peyost, passe tous ses après-midi à la salle de 
sport, au gymnase Plaisance de 15h à 20h 
précisant que les activités loisirs, fitness et re-
mise en forme attirent encore beaucoup de 
monde.
Pour tout renseignement : 
Tél : 05 56 86 55 04 aux heures d’ouverture

C.Sancho
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> L’ASFAM SUR LE PODIUM
 

RANDOS PéDESTRES 
TROT’SENTIERS
Le 17 avril, destination St-Morillon, départ à 
13h30 
Le 18 avril, destination St-Germain du Puch, 
départ à 9h
Le 24 avril, destination Pin Galant Merignac, 
départ à 13h15
Le 15 mai, destination St-Selve, départ à 
13h30
Rendez-vous 15 mn avant l’heure de départ. 
Rens et inscriptions uniquement le mercredi de 
10h à 12h au 05 56 40 88 25 
ou 06 78 60 82 37
 

USCRD RANDO
Prochaines randonnées pédestres : 10 avril, 
Castets en Dorthe - 20Km ; 17 avril, Baigneaux 
-13Km ; 24 avril, Le Puch -19Km ; 1er mai, 
Andernos -12Km ; 9 mai, journée régionale à 
Brantôme (ouvert tout public ) ; 15 mai, Camiac 
- 12Km
Rens. Claude Monier, 05 57 24 22 61 
ou 06 83 02 47 05

USCRD FOOTBALL
Le Trophée «Jean AUDEBERT» tournoi de foot-
ball U15 avec de nombreuses équipes de niveau 
régional, il se déroulera le dimanche 18 avril de 
9h à 17h à  la plaine des jeux de la Blancherie.
Jean Audebert, ancien joueur des Girondins de 
Bordeaux, est un fidèle entraîneur et éducateur 
de l’US CENON RD depuis plus de 40 ans.

CONCOURS DE BELOTE
Prochaines rencontres organisées par Les Voi-
sins de Brunereau, salle Victor Hugo : vendredi 
16 avril, vendredi 21 mai, et finale samedi 19 

juin. Inscriptions sur place à 19h30. Concours à 
20h30. Rens. 06 83 86 13 13

PARCOURS DU COEUR
24 avril : 
Conférence dans le cadre du Parcours du Cœur, 
sur le thème «l’apnée du sommeil» par le 
Dr Vincent Puel. A 17h30 au Château Palmer.
25 avril :
Venez courir ou marcher tout autour du parc 
Palmer et vous informer sur la prévention des 
maladies cardio- vasculaires. 
Echauffement collectif avec l’association «Om-
bre et Lumière 33» à  9h30. Départ des par-
cours à 10h.
Dans la journée, démonstration de défibrillateur 
par la Protection Civile.

29 mai : TOUR DE GIRONDE
Arrivée du Tour de Gironde, 17h à Beausite. 
Entre 16h et 17h, le peloton empruntera les 
rues Dubedout, Côte de l’Empereur, Monrepos, 
Victor Hugo, Maréchal Foch, Jean-Raymond 
Guyon, Maréchal Galliéni, Bérégovoy fermées 
à la circulation (circuit prévisionnel).   

les 5 et 6 juin

AqUAFOLIES
2 jours pour découvrir la plongée et les fonds 
sous marins grâce à de magnifiques décors.
Rendez- vous à la piscine de la Blancherie, sa-
medi 5 juin de 10h à 12h30 - 13h30 à 18h, 
dimanche 6 juin de 10h à 12h- 14h à 17h.
Ouvert à tous à partir de 8 ans.
Mme Lagrange : 05 56 40 96 32.

GALA FULL CONTACT 
DE L’EFFORT à LA VICTOIRE
Pour sa 3ème édition, le Gala Full Contact 
a encore fait le plein, ce ne sont pas moins 
de 600 personnes qui sont venues accla-
mer leurs favoris. Le tout nouveau Prési-
dent Jean Luc Clerc, n’a pas manqué de 
remercier la municipalité, participants, 
sponsors et public. 12 combats ont eu lieu, 
9 cenonnais y participaient. 6 remporte-
ront les combats parfois très difficiles. Le 
premier vainqueur fut Hatim Joubij, suivi-
rent André Morello, Lucas Santiago et Brice 
Clerc qui combattait d’ailleurs contre David 
Blais, nantais, vice champion du Monde 
2008. Lorsque démarra la 3ème partie, la 
donne n’était plus la même, ce furent les 
semi-professionnels et les professionnels 
qui montèrent sur le ring. Deux cenonnais 
allaient remporter les combats, d’abord 
Rabah Rehalha ensuite Cengiz-Han Uran, 
Anthony Santiago qui se remet peu à peu 
d’un grave accident fut battu ainsi que 
Medhi El Khizzioui champion d’Aquitaine 
et vice champion de France face à Richard 
Johny.

C. Sancho



ville nature

Ils sont trois à connaître le Parc du Cypressat comme leur poche, normal car ils 
l’arpentent chaque jour depuis plus de 10 mois. Sylvain Rocq, employé muni-
cipal délégué au Parc, Pierre Grasset, chargé de mission au cabinet Végétude 
(qui en a conçu l’aménagement avec le cabinet d’architecture Dechavanne) 
et Jacky Carré, chef de chantier de l’entreprise Porte T.P. qui réalise l’aména-
gement. Trois guides parfaits pour visiter le parc. Pierre Grasset raconte les 
grandes étapes : «Nous avons commencé par une étude géotechnique et une 
expertise arboricole avec «l’Atelier de l’arbre». Nous avons identifié les arbres 
dangereux ou susceptibles de le devenir. (tous les arbres ont été répertoriés). 
Ce n’est qu’après la mise en sécurité du parc par l’ONF que l’entreprise Porte 
est intervenue pour engager les gros travaux».
Chez Porte, Jacky Carré, chef de chantier est un homme heureux «C’était un 
beau chantier… Dès le début nous nous sommes pleinement investis pour 

que ce parc soit parfaitement réussi. Il en va de notre 
image de marque». L’aménagement du parc crée un  
nouveau paysage de qualité au cœur de la ville. Un 
aménagement exemplaire en matière de développe-
ment durable car il  conserve le caractère naturel du lieu 
tout en favorisant l’accèssiblilité de tous,  le recyclage et 
l’utilisation de des matériaux naturels.

Des dizaines d’arbres… 
viennent d’être plantés
Une élégante allée de cyprès et une ombrière ac-
cueillent les visiteurs dès l’entrée, les guident vers une 
terrasse soulignée de gabions et les invitent à s’engager 
dans les chemins. Le kilomètre et demi de chemine-
ment qui ceinture le parc est accessible aux personnes 
à mobilité réduite avec une pente douce à 4%. Réalisé 
soit en calcaire mêlé à du verre pilé de récupération, 
soit avec du béton concassé provenant de démolitions 
d’immeubles, il est jalonné de jolis bancs, taillés dans 
les arbres coupés sur place et de belvédères d’où la vue 
sur Cenon, Floirac et Bordeaux Bastide est imprenable. 
La terre enlevée à certains endroits a servi de remblais 
à d’autres. Côté faune, des chevreuils cohabitent avec 
des blaireaux, côté flore, des buis cinquantenaires et 
centenaires, trônent tout près de Zelcova, arbres rares 
dans la région. Des Cyprès et des Chênes tout aussi 
anciens voisinent avec des Palmiers. L’enherbement des 
talus abrupts et des prairies a été réalisé il y a quelques 
mois grâce à des canons, projetant des graines mélan-
gées. Aujourd’hui une herbe drue et soyeuse tapisse 
les reliefs. Des dizaines d’arbres et principalement des 
Cyprès viennent d’être plantés.
Dans quelques semaines, le parc du Cypressat ouvrira 
ses portes au public, offrant à tous 17 hectares  sup-
plémentaires de nature dans la ville, pour le plus grand 
bonheur de Jean-Paul Delpech, adjoint au maire et 
Jean-Bernard Cassagne, anciennement  responsable de 
l’environnement, qui furent les premiers initiateurs de 
cette renaissance. Marie-Christine Boutheau, adjointe 
à l’environnement se félicite : «la municipalité a acheté 
le site et, après aménagement, l’ouvre aujourd’hui au 
public. Chacun y a mis du sien et le résultat de ce travail 
collectif est une vraie réussite».        

C.Sancho

Informations complémentaires dans le guide Cenon 
côté nature / disponible en mairie.

Parc du Cypressat
La passion des uns, une balade 
pour tous

Inauguration du Parc du Cypressat

Entrez c’est ouvert…

tempo d’Automne 2009 présentAit en détAil, les trAvAux d’AménAgement du 

pArc du cypressAt. quelques semAines AvAnt son inAugurAtion, tempo du 

printemps 2010, rend hommAge Aux ArtisAns de son renouveAu.

Nouvel espace de nature et de découvertes, le parc du Cypressat s’of-
frira à la ballade aux beaux jours du moi de mai.
Une inauguration à 4 temps est organisée du 5 au 9 mai et ouverte 
au plus grand nombre :
Mercredi 5 mai à 18h : Ouverture officielle du parc
Jeudi 6 et vendredi 7 mai : Visites des écoles élémentaires et collè-
ges
Dimanche 9 mai à partir de 11h : Visite pour tous suivi d’un «apéritif 
nature»  / pique-nique citoyen (préparez votre panier) / Animations 
musicales et découverte du parc.
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EtRE DANS LA LUNE

2 classes du Collège Jean Jaurès travaillent actuellement sur un projet «Lune, Planètes, Arc en 
Ciel». Les 4ème C étudient les 8 phases lunaires à travers les couleurs de l’arc en ciel, tandis 
que les 5ème D transforment des objets à la sauce futuriste et illustrent des nouvelles sur le 
thème de la lune, écrites par le professeur de français, lors des cours d’Arts Plastiques de Mme 
Thomas. Durant 2 jours, les jeunes 
ainsi que les 5ème du collège ont 
pu découvrir un planétarium venu 
spécialement pour eux. L’animateur 
Michel Favret, de «Constellations et 
Galaxies», les a initié au ciel et aux 
planètes. Son chapeau de cow-boy 
vissé sur la tête, il explique les planè-
tes aux enfants, balles et ballons de 
différentes grosseurs à l’appui pour 
comparaison, avant de les faire en-
trer dans le planétarium gonflable 
ressemblant presque à une yourte 
mongole. 
C’est aussi l’occasion d’apprendre que la Terre est 109 fois plus petite que le soleil, mais qu’elle 
est deux fois plus grosse que Mars. Entre une balle de ping-pong et le dôme gonflable de 4,5 m 
de diamètre, il compare la Terre et le Soleil. Les élèves sont sous le charme, même les plus terribles 
se taisent, ils écoutent et apprécient. Lorsqu’ils s’engouffrent sous le planétarium, ils en prennent 
plein les yeux et pour le coup, seraient prêts à décrocher la Lune. Cette initiative fut proposée par 
Frédéric Blanc, professeur de physique et partenaire de bien d’autres professeurs pour ce projet 
Lune. C. Sancho

SIVOM, POUR UNE VALORI-
SAtION DES DéChEtS

Créé dans les années 50, le Syndicat intercom-
munal à vocation multiple (SIVOM) s’offre en 
terme d’image et de communication, un rajeu-
nissement heureux. Son nouveau logo affiche 
la couleur verte de l’environnement, tandis que 
des photos des 11 communes traversées, ha-
billent les camions bennes du prestataire Veolia. 
Une campagne qui traduit la détermination du 

SIVOM à asseoir le tri sélectif, au même titre que 
la collecte des ordures ménagères. Si à Lignan 
et Saint-Eulalie, le service auprès des particuliers 
débute, Cenon, précurseur en la matière, fait 
figure de bon élève, au point que des bornes 
enterrées ou semi-enterrées s’implantent dans 
les zones industrielles et les logements collec-
tifs (à noter que les entreprises ont un litrage 
à respecter sous peine de  redevance). Econo-
miser les matières premières et lutter contre le 
gaspillage, sont alors des valeurs promues y 
compris en milieu scolaire sous forme d’inter-
ventions. Au quotidien, la matière recueillie via 
le tri sélectif est acheminée à Bègles (ASTRIA) 
pour transformation en nouveaux matériaux, 
tandis que l’intégralité des ordures ménagères 
devient source d’énergie : chaleur (via UIOM) et 
électricité (sur le site de Lapouyade).  

B. Aubin

...agenda 21

LE COLLèGE J.JAURèS PARtICIPE à LA MARChE PARRAINéE
Didier Saint Marc, professeur de SVT au collège Jean Jaurès, est un fervent défenseur des droits 
de l’enfant notamment en matière d’éducation. L’an passé, il avait convaincu une poignée de 
collégiens de participer à la marche parrainée organisée par l’Association Aide et action dont 
l’objectif était de financer l’éducation des filles et femmes dans le monde ; cette année cette mar-
che sera organisée au profit de l’éducation au Cambodge et comble de bonheur les collégiens 
déjà inscrits en grand nombre.
Une exposition a été mise en place au BDI du collège afin de sensibiliser davantage les jeunes aux 
problèmes des enfants cambodgiens. La marche aura lieu le 10 avril de 9h à 16h sur les quais.

C.Sancho

JARDIN PARtAGé
Restitution le mardi 11 mai de 18h à 20h30 au Pôle social de l’enquête menée par les étudiants 
de l’UFR de géographie sur le jardin partagé du 8 mai 1945.

CONCOURS DES bALCONS Et JARDINS FLEURIS 2010
Les inscriptions auront lieu du 6 avril au 29 mai, par téléphone au 05 56 67 70 53
stephanie.lefebvre@ville-cenon.fr

Michel Favret



Tribunes
PrInTEMPs 2010

Le Groupe majoritaire du Conseil Municipal

Cenon pour tous N.p.A.
Que fait Monsieur le Maire ?

Les soi-disant effets de la suppression de la taxe professionnelle et de la ré-
forme des collectivités territoriales sont au cœur du discours politique de la 
majorité PS-PC-Verts de notre commune. 
Monsieur le Maire ne cesse de stigmatiser ces réformes avec pour seul objec-
tif : celui de vous effrayer !
Nous dénonçons avec force cette manœuvre bassement politicienne : faire 
croire au monde associatif et à la population que ces réformes vont se traduire 
par une réduction des dotations pour Cenon, donc pour nous tous, c’est hon-
teux et inadmissible !
L’Etat respectera ses engagements au centime prés et les Cenonnais ne seront 
pas pénalisés.
Les futures augmentations des impôts que la majorité municipale va imposer 
aux Cenonnais, seront dues à sa gestion et à ses choix !
Afin de trouver une solution au problème récurrent des squats occupés par 
les Roms sur les communes de l’agglomération bordelaise, la Communauté 
Urbaine de Bordeaux a mis en place une réflexion constructive.
Seules les villes de Bordeaux et Gradignan ont décidé de ne plus ignorer le 
problème.
Notre ville n’est pas intéressée ! Alors que la disparition de l’habitat précaire est 
pour nous une question de dignité humaine, 
Monsieur le Maire, vice-Président de la Communauté Urbaine de Bordeaux, 
préfère laisser ces familles dans la précarité.
Et vous avez dit socialiste !

la droite à Cenon
Hélène Michel et Philippe tardy 

cenonpourtous@gmail.com

retraite : Construire une riPoste d’enseMble
Malgré la défaite cuisante de la droite aux Régionales, Sarkozy veut réformer 
le système des retraites en imposant notamment l’allongement de la durée de 
cotisation et le recul de l’âge légal de départ.
Cela ne fait que s’ajouter aux nombreuses attaques qui touchent le plus grand 
nombre : réduction des effectifs de la Fonction publique, multiplication des 
fermetures d’entreprises, poursuite de la contre-réforme des hôpitaux, chasse 
aux familles de sans-papiers…
Face à ces attaques, ces dernières semaines, les résistances, les luttes revien-
nent haut et fort sur le devant de la scène... et c’est tant mieux ! Nous n’avons 
pas à payer les frais de la crise ! 
Il faut maintenir le départ à la retraite à 60 ans à taux plein. D’autres choix 
sont possibles pour assurer le financement des pensions pour l’ensemble des 
salariés. Ils nécessitent une autre répartition des richesses en prenant sur les 
revenus du capital qui se sont accumulés au détriment de l’emploi et de la 
rémunération du travail. 
Après le succès de la journée de grève du 23 mars, il faut continuer à organiser 
les résistances en  travaillant à la construction d’un mouvement d’ensemble. 
Seule une large mobilisation dans la rue pourra obliger la droite à remballer 
sa politique.
Un cadre unitaire s’est constitué au niveau national et sur nos quartiers de la 
rive droite. Nous appelons l’ensemble de la population comme les organisa-
tions politiques ou syndicales opposées à cette régression à s’y investir, comme 
nous l’avons fait pour la Poste, afin d’engager une mobilisation à la hauteur 
des enjeux. 

Christine Héraud, élue nPa / npacenonfloirac@gmail.com

Cette année, pour la première fois depuis 15 ans, le budget communal 
2010 sera voté début avril. Dans l’attente de toutes les données financières 
nécessaires à la construction de notre budget, nous ne pouvions procéder 
autrement. Ainsi, ce choix relève d’une politique délibérée de l’Etat de ré-
duire les marges de manœuvre financières des communes, de diminuer les 
dotations de fonctionnement et de couper dans les subventions pour nos 
investissements. Face à cela, nous devons nous adapter et trouver les moyens 
nécessaires à la poursuite de notre politique d’équipement de Cenon. La 
réforme territoriale est mal comprise de nos concitoyens mais elle aura une 
conséquence très concrète sur notre vie quotidienne à tous : cette réforme 
va étrangler les collectivités et les obliger à revoir tous leurs choix d’investisse-
ments. Avec cette réforme, comment financer demain un gymnase, un parc, 
une école ? Comment financer de nouveaux équipements si nos partenaires 
historiques (la Région, le Département, la CUB) n(ont plus les moyens de 
nous aider ni même l’autorisation de cofinancer des projets communaux.
L’exercice, aujourd’hui, est dur ; demain, cela sera encore plus difficile.
A Cenon, nous poursuivons malgré tout nos choix d’investissements enga-
gés. Début mai, nous inaugurerons le Parc du Cypressat, un nouvel exemple 
de notre politique de développement des espaces verts et des parcs ouverts 

au public. En juin, les parcs Palmer et du Loret seront le siège d’une foule de 
manifestations d’envergure, soit tournées vers les enfants et les plus jeunes 
(Journée des Collégiens, Juniors du Développement Durable, Coupe du Mon-
de de Football) soit tournées vers le grand public (Marché gastronomique et 
d’art portugais, journée « Solidar’Hip Hop » pour le don de sangs rares). Dès 
la rentrée de septembre, pour les 24 heures des 24 et 25 septembre, c’est 
le Rocher de Palmer qui donnera toute sa dimension à l’écrin de verdure qui 
l’accueille. Nous poursuivons et achevons nos choix d’investissements faits 
devant les Cenonnais en mars 2008.
Au quotidien, nous faisons face à un certain nombre de difficultés qui sont 
les mêmes pour toute commune fortement urbanisée de la CUB. L’habitat 
précaire fait partie de ces difficultés. Alors, afin de répondre à la droite qui 
s’interroge sur le mode : « Mais que fait Monsieur le Maire » pour les Roms ? 
Nous répondons que M. le Maire, soucieux de voir régler cette situation au 
plus vite, a demandé au Préfet de reloger ceux-ci sur les communes de la 
CUB qui ne respectent pas la loi SRU, c’est-à-dire les 20% de logements 
sociaux, parmi lesquels 2 sont de droite, Bordeaux et Gradignan.

la Poursuite des investisseMents est notre Priorité

le Groupe majoritaire du Conseil Municipal, P.s., P.C.f., les verts, apparentés
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à l’exécution et au suivi des différents budgets (budgets principal et annexes). 
Catherine Desouches, chef du service, encadre l’équipe de 6 agents, qui, dans 
le respect des règles comptables, émet, environ 6700 mandats de dépenses et 
700 titres de recettes. Chargée du contrôle et de la légalité des opérations, elle 
précise : «la mairie ne détient pas de fonds, qui sont gérés par le Trésor public. 
Les dépenses sont ordonnées par le Maire et son adjoint délégué puis manda-
tées. Le mandatement, c’est l’ordre donné au Trésorier de payer». 
Pour financer ses investissements, la commune peut emprunter auprès des éta-
blissements bancaires. La seule limite est constituée par l’obligation de rem-
bourser son capital par des ressources propres, ou autrement dit, de ne pas 
emprunter pour rembourser. Avant de contracter un emprunt, la commune met  
plusieurs banques en concurrence pour obtenir les meilleurs taux. Catherine 
Desouches, qui s’occupe plus particulièrement de la gestion de la dette, suit de 
près l’évolution des taux pour limiter les frais financiers. «Nous avons fait très 
attention et avons toujours choisi des produits que nous comprenions. Aucun 
emprunt contracté ne met la ville en danger». 

Acheter transparent et durable
Avec un large sourire, Florence Charlot rappelle les principes fondamentaux de 
la commande publique : Liberté d’accès à la commande publique, égalité de 
traitement des candidats, transparence des procédures !  Les trois commande-
ments absolus qui guident et encadrent le travail des 5 agents de son service 
dès le plus modeste achat. Elle poursuit en martelant : «contrôle, vigilance et 
suivi».  Le sérieux est de mise car les règles strictes et complexes du code des 
marchés publics régissent toute commande publique de fournitures, de servi-
ces, de prestations intellectuelles, de travaux et ce, dans tous les domaines d’ac-
tivités de la commune : transports scolaires et fournitures, colonies de vacances, 
missions d’architectes, mobilier urbain, nettoyage des locaux, etc,  «Nous assu-
rons le suivi des marchés (services, fournitures et travaux) et de leur exécution. 
Nous épaulons également les collègues des autres services car une erreur dans 
l’application des règles du code des marchés peut avoir des conséquences très 
lourdes.» complète Florence Charlot. Les agents du service achats, traitent alors 
une centaine de marchés par an et 3300 bons de commandes.

La direction de l’administration financière exerce auprès des élus une mission 
d’expertise et d’anticipation, véritable aide à la décision pour des projets à l’étu-
de. Elle assure une veille juridique et financière et enfin une mission d’alerte 
s’appuyant sur l’analyse financière et le contexte économique et financier. Elle 
intervient également à titre de conseil auprès des services.

La direction de l’administration financière regroupe 
les services Finances et Achats. 13 experts qui, au 

quotidien, ont pour mission de gérer au mieux 
les flux financiers, d’organiser le suivi de l’exécu-
tion budgétaire, d’optimiser tous les achats et de 

pratiquer une gestion active de la dette et de la 
trésorerie.

Construire et exécuter le 
meilleur budget pour l’ac-
tion municipale
Lorsqu’on demande à Mauricette Desfieux, de décri-
re les missions de sa direction, elle commence d’em-
blée par le budget. Logique, en cette veille de vote 
du budget 2010, au terme de 4 mois de prépara-
tion intensive ! «Toute notre activité s’organise selon 
un cycle budgétaire annuel constitué de différentes 
étapes. Le cycle démarre avec la préparation budgé-
taire. Sous la délégation de M. Jean- Paul Delpech, 
adjoint au maire, chargé des Finances, nous ajustons 
les recettes (recettes fiscales, dotations venant de 
l’Etat, autres  recettes issues de services communaux 
payants comme les restaurants scolaires, centres de 
loisirs, etc.) aux dépenses  nécessaires à la réalisa-
tion du programme de l’équipe municipale. A partir 
de cette première ébauche, le débat d’orientations 
budgétaires peut avoir lieu en conseil municipal dans 
un délai de 2 mois précédant le vote du budget. Ce 
budget constitue le document de base qui prévoit et 
autorise les recettes et dépenses. Au cours de l’an-
née, nous vérifions si toute dépense correspond bien 
à un crédit voté et, au besoin, des documents d’ajus-
tements sont établis : les décisions modificatives. La 
clôture du cycle est constituée par l’arrêt des comp-
tes au travers du compte administratif.»
Les autorisations votées, le service Finances procède 

servicespublics
13 experts pour gérer au mieux les flux financiers
La direction de l’administration financière



Au dos de l’une de ces cartes postales on lit «Avec mes meilleurs souvenirs», l’autre ne porte aucune cor-
respondance mais inspire l’amateur de liqueurs d’excellences et de patrimoine iconographique. Pas de date 
mais une photographie colorisée et une étiquette au graphisme minutieux et soigné. «Haut Cenon, ses 
côteaux verdoyants et ensoleillés - Banlieue résidentielle idéale»… Texte gravé au verso de l’image d’une 
Vieille Cure aux histoires riches et parfumées.

Les cartes postales anciennes que nous publions sur cette page appartiennent à un fonds acquis par la 
Mairie auprès d’un collectionneur cenonnais en 2008, fonds qui sera progressivement valorisé et rendu 
accessible. Ces images de notre ville portent souvent (mais pas toujours) un titre qui permet de localiser le 
quartier qu’elles montrent. Elles sont très rarement datées. Les bâtiments photographiés ont souvent dispa-
rus ou ont été modifiés. Parfois y figurent des personnes. Pour compléter notre connaissance du passé de 
Cenon, nous faisons  appel aux savoirs de tous ceux qui s’intéressent à l’histoire locale. Pour nous envoyer 
vos informations éventuelles sur ces images, écrivez-nous à l’adresse tempoettexte@ville-cenon.fr


